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AERTSELAER {VAN) (Jérôme-Josse) (Hoog-
s t r a t e n , 11,11.1845-Siwantze, 12.1.1924). 

Ses h u m a n i t é s terminées, J é r ô m e Van 
Aer tse laer a l la commencer sa philosophie à 
Malines, puis en t r a à Scheut . Ses supér ieurs 
l ' envoyèren t poursu ivre ses é tudes ecclésias-
t iques au collège de la P ropagande à Rome. 
I l y pu isa ce vif a t t achemen t au Sa in t -Père 
e t à l 'Egl ise romaine qui f u t un des t r a i t a 
dominan t s de sa ca r r i è re apostolique. 

En 1873, il p a r t pour la Chine, ma i s en 
septembre 1885, il est rappelé à Scheut 
comme ass i s tan t du Supér ieur général , au-
quel il succédera deux a n s p lus t a r d . 

E n 18S6, Mgr Goossens, archevêque de 
Malines et , p a r in té r im, Supér ieur généra l 
d e la Congrégation, envoie à Rome le P è r e 
Van Aer tse laer pour s 'y occuper des Mis-
sions du Congo, puis le désigne, a ins i que le 
P è r e Gueluy, comme Commissaire au Cha-
p i t re général qui doit se ten i r en Chine 
en 1887. 

L 'ac t iv i t é apostolique du Pè re Van Aert-
se laer s 'es t exercée pr inc ipa lement en Mon-
golie, où il r e t o u r n a déf in i t ivement en 1S98, 
en qual i té de Vicaire apostolique. 

Pou r ce qui concerne le Congo, le g rand 
mér i te du Pè re Van Aer tse laer f u t de se 
mon t r e r t r è s ouver t a u x proposi t ions du 
Roi, de prévoir quel br i l lan t aveni r s ' annon-
çai t pour l ' E t a t Indépendan t et de di r iger 
vers lui une pa r t i e notable des forces de sa 
Congrégat ion. 

L a première ca r avane de ses Mission-
na i r e s é ta i t é tabl ie à Berghe-Sainte-Marie , 
depuis le début de 1889. Désireux de veiller 
lui-même à la bonne organisa t ion de la Mis-
sion, le T . R. P. Van Aertselaer , devenu 
Supér ieur général , décide de se r end re au 
Congo. Accompagné du Pè re De Deken, le 
f a m e u x explora teur de l 'Asie centra le , il 
f a i t au Congo un sé jour qui d u r e r a deux 

ans ( ju in 1892 à octobre 1894). 
C 'é ta i t le moment où le Pè re Cambier 

fonda i t Luluabourg . Le T . R . Supér ieur va 
lui r endre visite, remonte donc le Kasai e t 
le S a n k u r u et , en cours de naviga t ion , ren-
contre l 'expédi t ion Bia et Delcommune. 

I l nous pa ra î t in té ressan t de s ignaler , 
parce que é m a n a n t d 'un personnage si émi-
nent , l ' hommage v ibran t que le T . R . P , 
Van Aer tse laer rend à ces va i l lan ts off i -
ciers : 

« Voici q u ' a p p a r u r e n t tout à coup, se dir i-
geant vers nous, de g randes pi rogues por-
t a n t le d r apeau de l ' E t a t . I l y eut alors u n 
moment de poignante inquiétude, remplacée 
bientôt p a r une joie dé l i r an te quand on eut 
reconnu dans les a r r i v a n t s les membres sur-
v ivants des expédit ions Bia et Delcommune. 
Expédi t ions glorieuses s ' i l en f u t j ama i s , l a 
dern ière sur tou t , expédit ions qui peuvent 
r ival iser sous tous les r appor t s avec tout ce 
que r appor t e de lui-même l ' exp lo ra teur 
Stanley. 

>•, Ces mess ieurs nous appor ten t d ' in téres-
san tes nouvelles. Le cap i ta ine J a c q u e s 
occupe une position imprenable sans l ' a ide 
du canon. Jouber t , en s i tua t ion p lus mena-
cée, se ra cerné. Sur lé Lomani , les Arabes 
ont été b a t t u s à p la te couture p a r le com-
m a n d a n t Dhan i s et les t roupes de Lusambo. 
Un millier d 'esc lavagis tes ont été tués dans 
le combat, mille au t r e s ont pér i dans la 
r ivière , et les va i l l an t s dé fenseurs de l ' E t a t 
ont f a i t s ix cents pr isonniers et enlevé six 
cents fus i l s , . . 

» Arr ivons m a i n t e n a n t à Lusambo, s ta t ion 
dont la fonda t ion ne remonte qu ' à t ro is ans, 
ma i s dont les anna les f e r o n t un jour la 
gloire des b raves qui l ' on t créée. J e le dis 
sans aucune res t r ic t ion : tout ici me t r a n s -
por te d ' a d m i r a t i o n pour les va i l lan ts of f i -
ciers qui ont réal isé en t ro is ans cet te œ u v r e 
de géant . » 

Le T. R. Pè re Van Aer t se laer n ' es t pas 
moins en thous ias te pour le splendide t r a v a i l 
accompli à Lu luabourg p a r le Pè re Cambier . 
Ce poste venai t à peine de sor t i r de t e r r e 
et dé j à le P è r e Supér ieur songeai t à de nou-
velles réa l i sa t ions . Voici comment il t e rmine 
sa le t t re du 11 avr i l 1892 : 

« P o u r la fonda t ion , de Lusambo (Mis-
sion) , j ' a i confiance que vous pourrez t rou-
ver auprès du Sa in t -Père une réserve de 
fonds recueil l is pour comba t t r e l 'esclava-
gisme. La fonda t ion Hempt inne-Saint -Be-
noi t t rouvera i t sa des t ina t ion d a n s une 
seconde s ta t ion ; pour la t rois ième, le nom 
de Mérode sera mis en évidence a u x confins 
des t e r r i to i res encore envahis p a r les escla-
vagistes . A l ' œ u v r e donc : pour la P a t r i e et 
pour Dieu ! » 

Les P P . Van Aer tse laer et De Deken ren-
t r è r e n t en Belgique en octobre 1894, p a r le 
même b a t e a u qui r amena i t à Anvers le com-
m a n d a n t Dhanis , va inqueur des Arabes . 

Mgr Van Aer t se laer est décédé à S iwantze 
le 12 j anv ie r 1924. 

Mgr Van Aer tse laer é ta i t une n a t u r e 
d 'é l i te et un pu i s s an t o rgan i sa t eu r . A jus t e 
t i t re , on l ' a appelé le second f o n d a t e u r de 
la Congrégat ion de Scheut. L a mor t préma-
turée du T, R . Pè re Verbis t , le r e tour au 
clergé séculier du Pè re Vranckx , son succes-
seur , ava ien t na tu re l l ement provoqué un 
peu de désa r ro i dans la nouvelle société de 
Missionnaires . Ce f u t le P è r e Van Aer t se laer 
qui, p a r sa sagesse, sa p rofonde piété, sa 
f e rmeté , r en f loua la ba rque et la l ança h a r -
diment v e r s 0 d e nouvelles e t glorieuses des-
t inées. Son t empéramen t et sa f i gu re mora le 
ont é té p a r f a i t e m e n t dessinés pa r un de ses 
f ami l i e r s qui a rédigé sa notice chronologi-
que. (Voir Missions de Scheut, 1924, pp. 
25-31.) 

i 6 novembre 1947. 
L. Dieu. 
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